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D8:i qJe l'on t"!borde Cf'~ te question 1 on se rend compte de sa 
.~~ "'t'. : ,::· .~ e:_:·~t~.2 . et de 1 Î i ll3)i'lSSibili t1 de lo faire entrer dans un 
::;. . .:·/,_~n d6fini. Corn.~ -cr:~te in:sti tution de ln soci~t ê··· ins·ti­
~ L '.:i.0n qui intervient effectivement dans la vie ,sociele-sle 
~.:,.-"'~·~. ::._cat porte de nc'.'li.'Jreuses contradictions ... Celles---ci sont 
c;. · ;~J.t; a-.:-tt plus U!por'.: e:~.~·as etplus fondamantnles 1 qut elles 
~. u :1i }~ent directemetJ.TJ ~\ la clef même de l 1 édifice social~ 
.Le3 r·apports de proaü.cii an .. 

1:é( e ~f>:/;ô vitale d'un cc...~.romi.s constant, le trav·ailleur 0oit accepter 
dt:: SB .snunl3ttre à l' expl.ol :·a tien capitaliste, . alors qu ~- il la rejette 
f'onc.mner.:.talement. 

- diversité des s1tuatio~~~ c .. J.Yrières selon les sect e tirS éco:Jorü.ques ~ les · 

entreprises, les profess:O :.J.S ~· 

-la conjoncture présente du capitalisme en Frcn~e: l'acceptation des heures 
supplém;,ntaires, de la productivi·~é .. 

- .terng.p2..!2f4~: syndioàts ae Uli.1tiers1 fédérotions, conf1d8retions,uni_ons 
locales, les synâicats de cadreso 

- N.P.i~i~J.. le . 'rut te entre le a Bourses de travail ( liaisons horizontales) 
et la centralisation (liaisons verticales}. La for~ ti on de la Ce:G ,T ~ ~ corres­
pondances économique et politique; la domination des syndicats par les partis .. 

- .t"I?:~§g::_~~iQ!?:, à l'échelon de 1 'Etat, des :fédérations pat~onales 1 des entre- · 
priseso l'es· incidences des "traditions révolutionnaires'', des epparentetœnts 
politiqueso L• intervention des centrales dans le vie politiqueo Tendance à 
la vie autonome de .l'organisation ,~ Div·ersi té des situations. 

3"} ~~· ·-~g)§gu~~~ .. -~~treP..&~~~ 

- l' év,.>l.r;,:~ î,)n du délégu.é :, du nporte-·parole" au délégué officiel assuma:1t U?.a 

fon.c : :~c.:.L~ 'Multiplicité é.es situations~~ 

- le rôi.e . charnière du dé.:.ôgue vis à vis du patron~~ 

-le rôle charnière du délégué vis à vis du syndicat ~ 

~I IES CONI'R.ADICTIONS :/ 

-Syndicat et_:treveilleur.:..s ~. malgré ltintégretion, n3oessité de garder le cc·.::~ tl': 

avecles travailleurs d -~ où verbalisme, la dissimulation, la démagogie$ ma .3 

transmet une tradition q~i se retourne contre lui~ 
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- syndicat et étAt: impossibilité d'aller trop loin, sinon se coupe des 
ti3~ a~L2.leurs e Obligation. de reprendre les formes d'act ion des tJG~'·a.,_1,. 
le-:~::·3 , r.j_J.l'tte à les è.o1G::-",7J.8r', ambiguit .5 constante de l'action -s:..:.: ·,:;~ -_ ca.te 
f ai te :O:.e .!:' reinege, èl.E s ""]_or:::.sme, en vue de noG.veaux arrêts$ Le cü;J. Ji·c':le 

èie.:;; -~ -~ L -.. '.::3 et 1 1impos;:JJ.L·:...l.lt6 de ce oontrôle{ 

1 . t d r-1 , , . • . .. .' ' li . d .. ;;.1 d d •' · , , . 
- [.:07~ ~~··,· > .~:-. .?_.E:_ __ G.l.OgU_~~- ~ .:: ._~:1.te.nce a 1n cpen""'ance u e .Lc~r~e SL';:J: .~. e :.• · ::J:.~ i 

G.e .: . 'v:::,. ·i eprise, vis à -,,~: : . .-! des salariés ( 1.1.m1 tes } vi s a ·ç :. [. /•:: '' _r·s. :'. ·· 
cc::· , ~ l::-rJ -'c e} o I.e sy;-~QJ 3.: doit être plus un "broin trt;st iY W . .' 1 ~i.7": : .. 1 ~•..J a•; 
a, c _ .. !:::;·rr. e.ti:::>n qu 1une êl:..2t:·:.·LlOn manoeuvrant sur le terrai1:.1 :D~'J L; 1~ · :. g~: ( ' .. ... ,..,:: 

" t.:::~ ~ è ' . bilces nouvell es" au sein des centrales- éloignemen·t d.e lo ba,;\e : 

POUR I.E Di.:Gc\_~·JE : -----·- ........ ·~ ·-·· -

-si pot<ition de "lutte de classe" et refus de compromis: iso1ement.t 

- si cf';n]:'0IT'.is constant~ te .·1.C.ance à 1 'int sgration~, bureaucroti sation , I.Je 
dé ~é.;__,;;· ù:>v:..ent une foJ.1 c r::_nn 3 règle tout "pour Jan salar ::;s· · ser..,; ·:e ...:tr 
av :: ::> . i;,"'1'.i .. ;~( Ylt courro:S.e r.u t_·ansm.ission p0ur le ps~ .:·on 1 et um1 po~r .ic,s 
saL .. n·~_(;s ;. ~;ldl3 imposs.ll.>.:..~~:::.J:, 6 de dépasser certc:un.es limites" 

-rejet du délégué, mais obligation de l'utiliser parce quiil s'inter­
pose, qu'~ il a une fonction, qu 1 il est "accepté" " 

-non adhésion au syndicat, mais dons les luttes suivent les actions syn­
dical es, quitte è_ les dépasser, pour lês suivre de nouveau. 

-la grève sauvage, moyen "d'informer" les bureaucraties de la volonté des 
trav-ailleurs, rœis laissent les syndicats ou délégués discuter avec le 
:patronat .. 

tendance à 1 1 action autonome$ mais conscience objective des limites de 
eet~e action dans chaque situation poticulièreo 

III QTJET.T:FS SONT LEq P.ER3PECTIVES d'UNE '!.CTION MILIT .. :ONTF' / 

I 0
) :f.e_~ .. ~~:Y.?.di_<?._?tS ne penvent avoir qu'un rôle réformiste. Il n'y a pas de 

fi :_l,·:n .• >i.:.:tê d\'un SY'J.àicalisme révolutionnaire, ni de ttbon syndicat"., 

: ~3 ·;.L~v. t se placer su:' le terrain des délégués sy!il. icoux; da"l.s 1a 
p .. a "Cl l'üe du com;p:::'c }~:-L s 'J le"bo1'' a:r;J..égué e.st bat tu par le "œ.au·-v·eiBn 
q ... i oJ.ra 1 t appui a-.~. jJotron .. 

le déJégué ne doi~ §·• x-e que le porte - parole, il doit cornpr8 nd:;:·e 
tcu t,e aLtuotion~ l ai.iJser aux travailleurs les décisions, toüt e!1 
le~r expliquant les ambiguités~ 

3 c:o} Pmg:_l!-n nmilitant d' e:e-~E~~J2Eisen ou groupe d' ent;-~rise. 

assumer le rÔle qu 1 at tendent les travailleurs des syndicats et q u • ils 1 
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. ..... ..ne- remol.i~ ·plus: râle d 'informr~tion, d 1ex.plication, pour les mettre 

à ~me de juger~ 

avoir un rôle critique vis à vis des ·travailleurs en leur expliquant 
1 'ombig'.iité de leurs attitudes 1 les m.xles d taliénations, les limites 
de leur ac t ion .., 

avoir un rÔle critique permcnent de tout ce qui est dégénérescence 

bureaucratique ·~ 

EN CONCIX.'Ii3ION: 
__.. .... ·,··-··-· ... . -• .... _ _.....,.. 

~~ntrer gue oette action ne conduit :pas à un renfo••cement 
du syn:!icat, car celui ... ci se trouv-e pris co~s · t. a1'!llre n,; dans 
ses propres contradictions et les po ss:.';.i·:. ;_:;_ ·._::..;:o a ''u.."le ac·~; :ton 

totGletœ!lt ai.lt0nome , mth.a si les f'or-r•le J :: .. '~ ,, 1 s::;n:t pas p::8-

c ises, là cù le sy:J.dicat est -r ~ ; t; o1em :.-f'- :\::: . . :~ c..~ ·:. 5 .. S l . le di··· 
ve:rai..té des eJQél'i.ences ne i' a~iJ.it~ 1-2.~3 ··'.:.~ '".i :. on:tacts entr e 
:ni li .. cants, :es uns ho~s 1 les au..;.;:c-ds a.a~ Ls ~. es syndicats. il 
doit y av·oir un terrain de rencon·tre ., )~ . .:.~ syn:licaiïs 7 orga­
nismes sortis de la classe ouvrtère ; -te·":-:èl o·:1ê de :r. ~l i..~ en :plus 
à dev·enir des instruments d r D.S 3arv'iase:.-enL Ma.i.s 1 'i attitude 
è.e s travaill EU:::" a c.o !lt ient 1 es te :nues d' 'l:~n d ép ~ssemen t de ce tt é 

situaî;ion., _. te-rm:r~ ·-que no-tW ne connaissons -pa-a -o 

• 

Pou.r mo n.:c:.·er conarèterœnt le rÔle des syndicats dans la soc.iété actuelle 
1 'esserttiel è.as analyses fait e s dans le texte sot;m:is à lo discussj.on 
serait repris comme supplémen·t au ·!;exte s~ les syndicfrts(l 

• Q 

Ce plan n ' a.s ·c qu'une nouvelle base de discussi. on,. Les c,arnarat'.es qui 
désirent ~ '·associer à la didc;.Ission, :peuv-e nt soi. t veni r à ltt réunion 
où 11 en sel-a à nouveau discuté , soit env·l)yer pa.:.:· é c..:o:~t le~.:.rs obser­
vations ou critiques) 
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